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EXPOSITION ANNUELLE 1„ O flrt/ikr» DU COMTE DE MADAWASKA »“ ^ UCIODrC
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s P.M. 
à midi, 
er, St.- 
Brook,

Severe Avertissement De Son 
Eminence

Le C. N. R. Se Développe U BANQUE PROVINCIALEChemins de fer de Aîto vient
Le bureau d’Administration des 

de décider la construction d’un tronçon de chemins de fer pour re
lier le district minier de Minto au Transcontinental à Hardwood 
Ridge, une distance de six milles.

Jusqu’ici, il n’y avait qu’un seul chemin de fer pour le transport 
du charbon de Minto, et les Chemins de fer dç l’Etat ne pouvaient 
bénéficier du traffic que cette importante industrie pouvait fournir

au Transport. , , ,
Il y a longtemps que la construction de cette ligne a ete projetée 

et nous nous rappelons qtrtl y a déjà quatre ans notre député M. 
J.-E. Michaud, attira l’attention de la Chambre de Fredericton sur 

les avantages d’une telle ligne.
Au printemps de 1921, l’Hon. M. Michaud était délégué par le

Gouvernement Fédéral

DU CANADA
Siege social : MONTREAL

i Capital autorise 
Capital Paye 
Fonds de Reserve et

Profits Accumules $1.5ЙЖИ 
118 succursale» dans les provinces de 

Québec, Ontario, Nouveau-Brunswick et 
Tile du Prince-Edouard.

lo—Vous pouvez déposer vos argents toujours remboursable» 
à demande et recevoir 3% d’intérêt l’an ; las dits intérêts étant 
capitalisés ou payés tous les six mois, le 31 mai et le 30 
bre de chaque eunée.

ao—En vertu de règlements particuliers à cette 
banque, les argents confiés à son département d’épar
gne sont contrôlés par un comité de censeurs Ces mes
sieurs examinent mensuellement es placements laits, 
en rapport avec ces dépôts, assurant ainsi aux dépo
sants la pins grande protection possible.

80—Pour la commodité de tous, des dépôts de ‘outer sommes, 
depuis un dollar ($1.00) sont acceptés au département d épargne!

Denx on plusieurs personnes penvent au<tsi 
an compte conjointement ÿ

Nous sollicitons respectueusement votre en
couragement et votre patronuge\ 

Succursale à Edmundston :

».Q. Le Cardinal Bégin détend à ses ouailles yous peine 
de désobéissance grave, la fabrication, l’impor 

tation et la vente clandestine des liqueurs 
^alcooliques.

. Sous- 
acilités 
anque. 
re pat-

$5.864.61118
ЦЄЙ.ИМІ:

La Semaine “Nous invitons instammentQuébec, 1 sept.,— 
religieuse publie, cette semaine,^messieurs les curés à tenir en 
la déclaration suivante de pre- pleine activité les sociétés de tem

pérance, qui sont l'un des moyens 
les plus efficaces de lutter contre 
ce fléau,
tuelle et matérielle et tant d’in
dividus et de familles. Qu’ils n’ou
blient pas que le conseil central 
de la croix noire est toujours à 
leur disposition pour les aider 
dans cette campagne antialcooli- 

“Le fléau de l’alcool tend mal- que. "Pour ce qui est en particu
lier de,l’importation, de la fabri
cation et de la vente clandesti
nes des liqueurs alcooliques, que 
prohibe déjà la loi civile, nous- 
même, en vertu de notre auto
rité épiscopale, les défendons,

mière importance.
"Sbn Eminence le cardinal dé- 

la connaissance de/ cause de la ruine spiri-sire porter à 
messieurs les curés, et,* par eux, 
à celle des fidèles, les paroles qu’
il a adressées au cours de l’une des 
conférences pastorales de la se
conde retraite, au sujet des bois
sons énivrantes : >

Ministère Provinciale pour soumettre au 
les avantages qu’il y avait pour le pays et l’administration des Che
mins de fer en particulier à étendre leur réseau jusqu’au district

rièmement 
: la racine 
veux avec 
exaU "93" 
> toniqué 

travaille
minier de Minto.

Le Gouvernement Unioniste d’alors ne jugea pas à propos de 
s’occuper de la question. Cependant, le Gouvernement Provincial 
continua toujours à s’intéresser à la question, et nous sommes heu
reux de constater que leurs démarches et celles de l’Hon. M. J,-E. 
Michaud en particulier vont maintenant être couronnées par le

succès.

heureusement» à réapparaître un 
peu partout ; il est plus que jamais 
nécessaire de réagir avec vigueur 
et persévérance et sans retard, si 
l’on veut que les résultats obte
nus àu prix de tant de luttes eu
ces dernières années ne soié'èt pas | dans les limites de notre diocèse,

sous peine de désobéissance gra-
**4lve”.

?oo:

І
perdus.

LA BONNE РАК W
/Affaires Municipales 1

‘ lia été question, au congrès des avocats canadiens tenu à Mon
tréal, du siècle de paix sincères goûtée en Amérique septentrionnale. 
M. Hughes, Véloquent secrétaire d’Etat-dans le gouvernement amé
ricain, a célébré les excellentes relations de nos deux peuples et 
réitérés les gages d’amitié .naguère si noblement exprimes par son

chef feu le président Harding. ............
contracté l'habitude de la paix , dit-il, nos tra- 

coutumès, iios modes de vie diffèrent, mais nous
équité. Il s’élève parfois des dit

tos résoudre dans le sens de la

I
F. H. Bonrgoin, genuat local.Evaluation et Taxe

1■
»

Le développement- industiiA l'augmentation de la population 
et le changement dans les conditions générales au cours des dix der
nières années, ont obligé notre ville à faire, des dépenses considéra
bles pour la construction de ses différents services publics : Aque
duc, Système de drainage, Voirie, Installation Hydro-electrique etc.

Après la première dépense en 1910-1912 pour la construction de 
notre acqueduc au coût de $75,535.26, et du Système Electrique au 
montant de $85725.87 formant nn total de $161,261.13, nous avons 
vu les dépenses au Compte Capital s’augmenter chaque année de
puis 1917 et atteindre la jolie somme de $652,592.13 au 31 décembre 
1922. Cet argent a été réalisé par la ville en émettant à différentes 
dates des debentures portant de 5pc à 6pc, formant un montant 
d’à peu près $40,000. payable annuellement Si nous ajoutons à cet
te somme le montant que la Ville impose annuellement à Ses contri
buables pour subvenir aux frais d’aministration et la dépense d’o
pération de ses différents services publics, nous arrivons à une obli
gation annuelle d’audelà de $100,000.

Les avis de taxe distribués il y a quelques semaines ont fait 
réaliser aux contribuables de la ville, les charges onéreuses qu’ils 
ont et qu’ils auront à supporter. Malgré l’optimisme de nos hommes 
d’affaires sur la prospérité et l’avenir de notre ville, ils ne sont pas 
sans réaliser la nécessité . d’examiner notre position et de recher
cher les moyens de l’améliorer si c’est possible.

LE MADAWASKA se propose de faire une étude détaillée de 
nos affaires municipales et publiera d’ici quelques semaines une sé
rie d’articles sur ce sujet.

Nous commencerons aujourd’hui par donner un tableau compa
ratif montrant l’évatatkm, le montent de la taxe requis par la ville, 
le taux, le nombre des voteurs, etc., depuis 1912 à 1923.

tA STRIATION
S’AMELIORE

■

“Nous avonsUi avons
ditions, nos
confiance mutuellement en notre 
ficultés entre nous, mais nous savons 
justice et un bel esprit de conciliation. Le spectacle que nous don

nons ainsi ne se voit nulle part ailleurs . .
applaudit volontiers ces paroles. Mais, 

sans vouloir rompre le charme de cette

Monsieur J.-E. Dalrympe, vice- 
président du chemin de fer natio
nal du Canada qui revient d’une 
tournée d’inspection dans la ré
gion de l’Atlantique déclare a- 
voir constaté dans les provinces 
maritimes une grande améliora
tion dans l’état général des affai
res. Et l'on est confiant là-bas, 
dit-il, que la situation va conti
nuer à s'eméliorer.

Le Nouveau - Brunswick, la 
Nouvelle-Ecosse, et l’Ile du Prin
ce Edouard ont été visités par M. 
Dairymple qui a trouvé partout 
un esprit optimiste. La récolte 
a été bonne cette année et une 
grande activité règne dans toutes 
les industries. Cet excellente é- 
tat des affaires a aussi sa réper
cussion sur le trafic du Chemin 
de fer national du Canada qui, 
dans tous les services rapporte 
un plus gros chiffre d’affaire 

M. Dairymple ajoute que les 
provinces maritimes et la ville 
d’Halifax en particulier sont très 
contentes du geste du Chemin de 
fer national du Canada qui a fait 

disparaitre le tarif différentiel 
qui existait autrefois entre Port
land et Halifax d’une part et les, 
ports européens d’autre part.

I*

0BLa presse des deux pays

penses que le Canada fit toujours plus 
que les Etats-Unis pour la maintenir. Chaque fois qu une difficulté 
s’est élevée entre nous, nous avons finalement cédé.Dans certains Cas, 
la question des droits respectifs était peut-être douteuse; mais, dans 
un cas au moins, eUe ne l’était pas. Cependant, lorsque, par exemple, 
fl s'est agi de régler les frontières du Maine, nous nous sommes lais
sés prendre une province. Aujourd’hui, tout un coin de ce pays est 

compatriotes canadiens-français, et ces excellents ci 
exilés dans leur propre pays.

When you build 
—insure I

:

ressources pour reconstruir ?Cer- 
tainement— si vous n’êtcs pas as
suré. Achetez de la bonne protqcv 
lion dès à présent. PreneaTilss, 
soin que la compagnie quê vous ' 
choisissez pour porter votre ris
que vous offre de bonnes garan-

tromperez pçs < 
achetant de cette agence, une pe 
lice de la Hartford Fire Insurer 
ce Co. Pour plus de cent ans 
Hartford a payé toutes les récla 
mes honnêtes.

LE FEU vous laissera-t-il sans

t
(ton. peuplé par nos

l toyefts sont comme-------  , ._
Mais il ne faut probablement pas regretter «n morceau de ter

ritoire, si l’abandon consenti à prévenu, coyrne c’est fort possible, 
un conflit armé. Il suffit de signaler que, dans ce cas particulier, s.

istaiMÀs. Bfus tard, par le tteité de Washington, nous ^“da“*"S
concessions Américains. Notre habitue de
core en une habitude de plier devant la volonté ^Nous
n'avonà doué nous-mêmes фі’ип mérite relatif au
paix précieuse. Espérons que d’autres litiges ne
nouvel», selon la coutume, c’est encore le Canada qui serait

de CTout de même nous croyons aux belles professions des ftar- 

ding et des Hughes. Nous savons qal existe ^tets-Uto» «ne 
t$ qui aime le Canada sincèrement. Aussi acceptons-nous avec 
nhomie <fétudiér les suggestions <pr*>ous sont faites par un sage 

politique pour faciliter la solution des problèmes internat,o~« de

le plus grand des biens terrestres.
" mn

Vous ne vous

)
J. B. MICHAUDiry :

AGENT
P. E. Inc. Total Warrant Rate N.P. P.Taxe

1912 523725 184700 152,675 861,100 7,500 075 393 3.15
1913 534550 109,150 151,800 795,900 10,000 1.Ю 376 4.40
1914 561,525 146*450 147500 855575 10500 1.10 335 550

566700 149550 144500 8605S0 10500 1.04 340 572
1916 588775 155775 156,450 900,000 11,500 IjOO 340 5.40

639,500 140530 2327501,012,150 10,500 150 504 355 •
796550 157,100 34750015015S0 15500 1.10 645 4.30

1919 904.450 131,900 237500 17735» 20500 150 760 550
1920 1,135500 180500 296,3001514500 33,000 175 884 650
1921 1,445500 191,000 3217001958500 33,000 150 1010 650
1922 1514700 194,000 302,3002510500 50,000 275 992 8.20
1923 1,533700 174,100 274,1001,961500 65900 255 914 1050

Tél 3-11medi EDMUNDSTON, N. B.

élit GRANDE 
[RELIGIEUSE

1915bo

1917b BILS ÜU»1918

STE- ANNE dn MADAWASKA 
DIMANCHE le 23 SEPTEMBRE 

à 3 Heures P JL
Monseigneur P. A.Chiaaeon,évêque de Cha

tham, bénira la pierre angulaire de 1* nouvel
le église en pierre.

VENEZ TOUS A STE-ANNEg^
П y aura pique-nique dans l’après-midi et 

_ le lendemain, lundi le 24 Septembre. Repas le
midi et le soir. Amusements de tontes sortie. -"t

Si®

жmiw. . . 4t
coreж

itot D’après ce tableau, nous pouvons constater que l’évaluation 
totale, qui était de $861,100 en 1912, a monté à $1981500 en 1923. 
C’est une augmentation d’une fois et demie dans ta valeur imposa
ble. Les proportions ne sont plus les mêmes pour la taxe, laquelle 
a montée de $7500 à $65500, c’est à dire boit fois plus. Le nombre 

a augmenté de 393 à 914 et le taux de 1a taxe a monté

EXPOSITION iTta d^ssificaAm et au jtt-
__r_ gement dans les diverses catéco-
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